
La fleur renvoyée

Adieu, douce pensée,

Image du plaisir !

Mon âme est trop blessée,

Tu ne peux la guérir.

L'espérance légère

De mon bonheur

Fut douce et passagère,

Comme ta fleur.

Rien ne me fait envie,

Je ne veux plus te voir.

Je n'aime plus la vie,

Qu'ai-je besoin d'espoir ?

En ce moment d'alarme

Pourquoi t'offrir ?



Il ne faut qu'une larme

Pour te flétrir.

Par toi, ce que j'adore

Avait surpris mon cœur ;

Par toi, veut-il encore

Égarer ma candeur ?

Son ivresse est passée ;

Mais, en retour,

Qu'est-ce qu'une pensée

Pour tant d'amour ?
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